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Célébration de l’appel décisif de 62 catéchumènes 

1er dimanche de carême (C) – Cathédrale Notre-Dame de Rouen 

6 mars 2022 

Lectures du jour   

Lecture du livre du Deutéronome (26, 4-10) 
Psaume 90 : R/Sois avec moi, Seigneur, dans mon épreuve.  
Lecture de la lettre de saint Paul Apôtre aux Romains (10, 8-13) 
Évangile de Jésus Christ selon saint Luc (4, 1-13) 

Monition d’ouverture 

Chers amis, bienvenus dans notre cathédrale qui devient aujourd’hui votre cathédrale. Bienvenus, 

vous qui venez des paroisses du littoral, du Pays de Bray, du Pays de Caux et, bien sûr, de la Métropole 

rouennaise. Un certain nombre d’entre vous sont originaires d’autre pays, d’Afrique subsaharienne, 

d’Afrique du Nord, du Moyen Orient, d’Asie, d’Amérique latine, d’autres pays d’Europe. 

Grande joie d’être rassemblés par Jésus qui nous entraîne vers son Père des Cieux, d’être rassemblés 

par son Esprit de Sainteté. Avec joie et avec une belle attention, lentement, nous traçons sur nous le 

signe que vous avez déjà reçu, le signe des enfants de Dieu que vous avez déjà reçu : 

Au nom du Père et du Fils et du Saint-Esprit ! 

- La Paix soit avec vous !   - Et avec votre Esprit 

En pensant à nos souffrances, à celles de nos familles ou proches, à celles des peuples d’Ukraine et de 

Russie, à celles du monde, nous nous tournons vers le Christ au fond de notre cathédrale en travaux, 

comme notre vie est en travaux. Nous lui demandons qu’il nous prenne en pitié. C’est notre prière 

quand nous chantons Kyrie eleison. 

 

Homélie 

Diable ! Oui, Jésus est tenté, tenté par le diable (cf. Lc 4, 1-13). En lisant vos lettres, j’ai vu combien 

vous avez conscience de vivre un combat comme Jésus a voulu le vivre, « conduit par l’Esprit Saint à 

travers le désert » (Lc 4, 1). Plusieurs parmi vous m’ont écrit avoir été tentés par le désespoir devant 

les difficultés et les souffrances de la vie. 
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Jésus est tenté par le diable, car le diable n’aime pas Jésus, n’aime pas l’amour de Jésus. Au contraire, 

si Jésus est conduit par l’Esprit saint à vivre les tentations du diable, c’est parce qu’il aime, parce qu’il 

nous aime, nous rejoint dans notre vie, nous accompagne dans le combat de la vie. L’une d’entre vous 

me l’a écrit : « depuis petite, vers l’âge de huit ans, j’ai été attirée par Jésus, je pourrais dire plutôt 

accompagnée ». 

Dieu nous accompagne, parfois silencieusement, parfois en nous donnant des signes. Le grand signe, 

c’est celui de Jésus, le Fils de Dieu venu parmi nous. Certains me confient que le désir d’être uni à Jésus 

est au fond de leur cœur depuis très longtemps ; pour d’autres, il a fait irruption plus brusquement, 

mais révèle une attente de votre cœur. Et c’est toujours pour marcher avec vous : « J’envisage de faire 

vivre ma foi dans mon quotidien », m’écrit l’un d’entre vous. Un des plus jeunes explique : « cette 

décision … me permet de faire le choix consciemment de ce long voyage vers la vie éternelle en 

soudant mes liens avec Dieu de la meilleure des manières ». 

Oui, la meilleure des manières, c’est d’être uni à Jésus sur le chemin du Père, dans l’Esprit Saint, pour 

« un long voyage ». 

Par les sacrements du baptême, de la confirmation et par l’eucharistie, vous prenez le chemin de Jésus. 

J’ai aimé lire : « Il me tarde tant d’être communiée ». En somme, vous permettez à Jésus de prendre 

votre chemin. Et vous le savez, vous serez invités à communier chaque dimanche, voire plus si vous le 

voulez, car Jésus nous nourrit de sa vie pour que notre amour ne s’arrête plus, pour que notre foi 

s’affermisse, pour que notre espérance continue de grandir, pour que notre charité soit de plus en plus 

vive et concrète. 

Oui, la meilleure des manières d’être uni à Dieu, c’est d’accueillir et de suivre Jésus, Jésus qui guérit, 

Jésus qui relève, Jésus qui aime. 

Certains d’entre vous ont fait l’expérience de Jésus qui guérit physiquement. Tous nous faisons 

l’expérience de Jésus qui guérit nos cœurs et les ouvrent à plus d’amour. Je pense là à ceux qui ont 

découvert le vrai miracle de Lourdes, l’amitié des pèlerins. 

Jésus qui relève. Je pense à ceux qui ont fait l’expérience physique un jour de tomber littéralement à 

genoux et d’être relevés dans la lumière de Jésus. Tous nous faisons l’expérience de la résurrection du 

cœur, en particulier par le pardon. 

Jésus qui aime. Je pense à celle qui a fait l’expérience de cet amour au moment même où elle lit sur 

un poteau un autocollant avec ces mots : « Jésus t’aime ». Tous, nous sommes ici car nous croyons que 

Jésus a donné sa vie par amour pour tous les hommes et qu’il nous invite à tisser les liens de la 

fraternité avec tous. 

Chers amis, frères et sœurs, aujourd’hui vous entrez un peu plus dans la famille des enfants de Dieu, 

des amis de Jésus. Elle est composée d’hommes et de femmes pécheurs comme vous. Mais, avec vous, 

elle a trouvé la source de l’amour qui jaillit de la meilleure des manières la nuit de Pâques, où la mort 

et le Mal sont vaincus. Soyez dans la joie de communier bientôt à la foi de l’Eglise en la proclamant à 

la Veillée pascale selon ce que Paul nous dit : 

« Si de ta bouche, tu affirmes que Jésus est Seigneur, si, dans ton cœur, tu crois que Dieu l’a ressuscité 

des morts, alors tu seras sauvé » (Rm 10, 9). C’est à cela que je vous appelle aujourd’hui, au salut par 

Jésus Christ. 
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Monition avant la bénédiction 

Un grand merci à vos accompagnateurs, à vos parrains et marraines qui prennent le relais d’aîné dans 

la foi. N’hésitez pas à dialoguer avec vos filleuls sur le chemin de leur vie et de leur foi. Un grand merci 

à ceux et celles qui ont été des signes de Dieu. Plusieurs d’entre vous, ont découvert la foi à travers 

leurs grands-parents mais aussi à travers leur conjoint. J’en profite pour formuler tous mes vœux de 

bonheur à ceux qui se marieront prochainement. 

Nous continuerons de prier pour vous. Vous avez inscrit vos noms pour que la communauté prie pour 

vous pendant ce temps du carême. Je confie plus particulièrement le registre que vous avez rempli aux 

moines et aux moniales bénédictins du diocèse. Merci de porter ces noms à l’abbaye de Saint-

Wandrille et au monastère Sainte-Marie de Rouen, ainsi que les noms des jeunes adolescents que j’ai 

appelés hier. 

Merci aussi à l’équipe diocésaine du catéchuménat guidée par Gwenaëlle qui accomplit avec grande 

joie sa grande mission, et aussi à l’équipe de la cathédrale qui vous accueille aujourd’hui pour que 

cette église devienne votre Eglise. Merci à la Maîtrise. Si vous le voulez, vous pourriez revenir le 

mercredi saint, 4 jours avant votre baptême, pour la consécration de l’huile sainte qui servira à votre 

confirmation.  

Enfin, merci à vos prêtres. Ils guident vos communautés et c’est une grande joie pour eux de vous y 

accueillir, de vous baptiser, de vous confirmer, de vous donner le Corps du Christ. Je vais les bénir en 

rendant grâce à Dieu pour leur ministère. 


